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Et ça commence tôt. Qui n’a pas un téléphone 
intelligent ou une tablette avant l’âge dix ans? Qui 
ne possède pas une auto au Cégep, parfois même 
au secondaire? Les stationnements des universités 
n’ont jamais été aussi vastes. 
 « Quand les jeunes veulent de l’argent et des biens, 
ils le veulent tout de suite. C’est une génération de 
l’immédiateté. »
— Suzanne Laberge, professeure au département de kinésio-
logie de l ’Université de Montréal

« Très tôt, ils ont le cours de musique, le cours de 
ci, le cours de ça, les activités sportives… Rendus 
au cégep, c’est le travail, car ils ont besoin d’argent 
pour payer le téléphone, les sorties, l’auto. Ils ont 
besoin de beaucoup plus d’argent qu’il y a 30 ans », 
fait remarquer la sociologue. 

Un grand sportif ne devient pas 
rapidement un champion
La technologie pousse toujours plus loin l’instan-
tanéité et annihile la patience et la pugnacité pour 
arriver à s’épanouir et à atteindre ses objectifs sur du 
plus long terme. Les teenagers et les vingtenaires 
sont pressés d’acquérir des biens et des gadgets que 
ma génération n’espérait pas avant trente ans. Dès 
l’arrivée sur le marché du travail, le couple acquiert 
puis doit financer résidence, meubles, électroména-
gers, autos et autres biens « essentiels » à son bien-
être et à son bonheur. Voila pourquoi, fin 2021, 
chaque ménage canadien était endetté en moyenne 
à 186,2 %. C’est dire qu’il doit 1,86 $ pour chaque 
dollar net d’impôt gagné annuellement. 

Certes il est fortement conseillé d’acquitter le 
solde de sa carte de crédit à chaque mois; sinon 
c’est la spirale du surendettement. Or, par manque 
de liquidité, peu de gens le font. Il est ahurissant 
de constater que plusieurs consommateurs ont un 
solde sur leur carte qui atteint parfois la moitié de 
leur salaire annuel. C’est à n’en pas dormir…

Les conséquences
Ce haut niveau d’endettement rend les jeunes 
ménages très vulnérables financièrement. Ils sont 
coincés, condamnés à ne pas manquer une seule 
journée de travail, à ne même pas être malades. Ils 
sont à la merci des taux d’intérêt dont la tendance 
est à la hausse en ce moment. Un demi-point peut 
mettre la résidence en péril. 
 
Et comme si ce n’était pas assez, le prix de l’essence 
explose et l’inflation pourrait passer du trot au 
galop.

Tout cela crée une pression énorme sur la relation 
du couple. Il est convenu que les conflits entre 
conjoints s’amorcent souvent à cause de problèmes 
financiers. Et quand survient la séparation, le 
partage des biens et des dettes (et de la garde des 
enfants) mène parfois à des scènes acrimonieuses. 

Ensuite il faut repartir à zéro. Ce sentiment d’échec, 
devant lequel plusieurs ne sont pas préparés, mène 
souvent à la dépression. Et il est profondément 
triste de constater que pour certains, la solution est 
le suicide.    

J’ai acquis ma première 
auto (usagée) à 22 ans, 
et ma propriété à 30 ans. 
Marié et père de deux 
jeunes enfants au début 
des années ‘70, je préfé-
rais attendre d’avoir les 
moyens f inanciers af in 
de ne pas trop m’ endetter. 
Aujourd’hui, les jeunes 
veulent tout, tout de suite.

La génération de l’immédiateté

Jean-Pierre Robichaud
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Et voici l’année décisive par excellence à 
Palmarolle, celle qui laissera le plus de joie 
au cœur des pionniers en même temps 
qu’elle marque les débuts d’une ère de pro-
grès constants et durables. Le 30 juin 1926 
donc, Mgr Louis Rhéaume vient introniser 
le premier curé résidant. La population rend 
grâces au ciel de cette double faveur : d’avoir 
enfin un pasteur et que ce pasteur soit par 
surcroît l’abbé Ephrem Halde dont elle a 
appris à apprécier le dévouement.

L’intronisation se déroule un mercredi 
après-midi. Parce que l’école-chapelle 
ne saurait contenir toute l’assistance, les 
discours se font à l’extérieur. Monseigneur 
Rhéaume est venu à Palmarolle dans l’auto-
mobile du notaire Lavigne, de La Sarre, 
qui s’est constitué son chauffeur. Le groupe 
comprend encore, outre l’abbé Halde, l’abbé 
Ernest Lalonde, curé de La Sarre; l’abbé 
Anthime Meunier, curé de La Reine; l’abbé 
Napoléon Lévesque, curé de Ste-Rose; 
l’abbé Louis Caron, curé d’Authier et l’abbé 
Ulric Arpin, curé de Frederick House en 
Ontario. L’avocat Pinard, de La Sarre, est 
également présent.

La cérémonie est simple et grandiose à la 
fois : simple par son déploiement extérieur 
mais grandiose par sa signification. L’évêque 
n’a que sa croix pectorale pour le distinguer 
des autres membres du clergé, mais ses 
ouailles n’en ont pas moins de respect pour 
le pasteur du diocèse. À défaut de multiples 
décorations artificielles les colons offrent 
l’hommage de leur foi solide, de la recti-
tude de leur jugement, de la pureté de leurs 
intentions.

Le décor extérieur n’a cependant pas été 
négligé. En effet, la maîtresse d’école a 
fait enlever par ses élèves troncs d’arbres, 
branches et broussailles sur le parcours que 
l’évêque devra suivre à pied. Les invités ont 
pris place sur le balcon. L’abbé Lalonde sou-
haite la bienvenue à Mgr Rhéaume et expose 
le but de sa visite. L’évêque, qui parle ensuite, 
se dit combien heureux de voir en ce jour se 
réaliser un des rêves les plus chers des colons 
de Palmarolle. Après quoi, l’abbé Halde 
prend la parole. Il remercie son supérieur et 
le curé de La Sarre, salue ses paroissiens et 
leur dévoile un peu de ses espoirs.  
 

Les paroissiens constatent rapidement que 
leur curé est homme d’action. 
La cérémonie terminée, l’abbé Halde 
rencontre les commissaires d’école et l’on 
décide, sur-le-champs et à l’unanimité, 
d’allonger le rez-de-chaussée de la cha-
pelle-école. De la sorte le temple, qui sera à 
l’avenir logé au premier plancher, mesurera 
30 par 56 pieds.

Mgr Rhéaume doit cependant retourner à 
La Sarre. Les chemins ne sont pas faciles; 
on l’a constaté en venant, on s’en ren-
dra mieux compte en retournant. Habile 
chauffeur pourtant, le notaire Lavigne ne 
peut empêcher sa voiture de s’enliser dans 
les ornières. On ne réussit à la dégager qu’en 
disposant sous les roues des troncs d’arbres 
et à force de coups de pelle. Peu de voya-
geurs ont évité d’être éclaboussés. La leçon 
profitera cependant au premier curé de Pal-
marolle : à compter de ce jour pour sa part, 
il ne voyagera plus jamais sans une pelle et 
une hache à l’arrière de sa voiture.

Source : Gérard Ouellet, Hier à Palmarolle

Jean-Pierre Robichaud

L’intronisation du curé Halde 
30 juin 1926
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Déterminer quels biens font 
partie du patrimoine familial
La loi dresse une liste des biens inclus dans 
le patrimoine familial. Si votre bien ne se 
trouve pas sur cette liste, c’est qu’il ne fait pas 
partie de votre patrimoine familial.
Un bien qui ne fait pas partie du patrimoine 
familial est régi par votre régime matrimo-
nial. 

Établir la valeur marchande 
des biens du patrimoine  
familial
La valeur marchande est le montant le plus 
probable qu’on pourrait tirer si on vendait un 
bien du patrimoine familial (ou si on l’en-
caissait, dans le cas d’un régime de retraite) 
à la date d’introduction de la demande de 
divorce.
Dans certains cas, il est possible d’utiliser la 
date à laquelle les époux ont cessé de faire 
vie commune ou la date du jugement de 
divorce. Il faut toutefois en faire la demande 
à la Cour.

Comment établir la valeur  
marchande?
Les époux peuvent convenir eux-mêmes de 
la valeur des biens, ou faire appel à des ex-
perts pour faire certaines évaluations. Voici 
quelques exemples :
•   Résidence des époux : le rôle d’évaluation 
municipale, l’opinion d’un évaluateur agréé 
ou d’un courtier immobilier;
•   Meubles : l’opinion d’un vendeur de 
meubles usagés ou d’un évaluateur profes-
sionnel;
•   Véhicules automobiles : l’opinion d’un 
garagiste, d’un concessionnaire automobile, 
ou encore consulter les guides spécialisés;
•   Droits accumulés dans d’un régime de re-
traite : l’évaluation de la valeur de ces droits 
par l’administrateur du régime;
•   REERS : les relevés pertinents;
•   Rentes : la « Simulation des effets du par-
tage » de Retraite Québec, qui donne une 
estimation d’un éventuel partage.

Soustraire certaines dettes
Il faut garder en tête que c’est la valeur 
nette des biens du patrimoine familial qui 
sera éventuellement partagée. Pour obtenir 
la valeur nette, on doit soustraire certaines 
dettes de la valeur marchande des biens. Les 
dettes en question sont celles contractées sur 
le bien pour : l’acquérir; l’améliorer; l’entre-
tenir; ou le conserver.

L’évaluation des dettes du patrimoine fa-
milial s’effectue à la même date que celle 
retenue pour l’évaluation de la valeur mar-
chande des biens. Par exemple, à la date 
où vous avez introduit votre demande en 
divorce, votre maison vaut 100 000$ et le 
solde du prêt hypothécaire que vous avez 
obtenu pour l’acheter est de 30 000$. La 
valeur nette de votre maison est donc de  
70 000$.

Soustraire d’autres montants
Vous pouvez soustraire d’autres montants à 
la valeur des biens du patrimoine familial. 

Voici les quatre cas où c’est 
possible :
1.   Un bien du patrimoine familial vous ap-
partenait avant votre mariage.
o    Par exemple, à la suite de votre mariage, 
votre épouse a emménagé dans votre maison.

2.   Un bien du patrimoine familial qui vous 
appartenait avant votre mariage a été utilisé 
pour acheter ou améliorer un autre bien du 
patrimoine familial.
o    Par exemple, à la suite de votre mariage, 
votre épouse a emménagé dans votre maison. 
Ensuite, vous avez vendu cette maison et uti-
lisé l’argent pour en acheter une autre. Votre 
famille y vit depuis.

 
3.   Vous avez reçu un bien en héritage ou un 
bien vous a été donné. Pendant le mariage, vous 
avez utilisé ce bien pour acquérir ou améliorer 
un bien du patrimoine familial.
o    Par exemple, pendant votre mariage, vous avez 
utilisé l’argent que vous avez reçu en héritage de votre 
tante Huguette pour acheter votre maison familiale.

4.   Vous avez reçu un bien en héritage ou 
un bien vous a été donné. Durant le mariage, 
vous avez utilisé ce bien pour en acquérir ou 
en améliorer un autre. Par la suite, vous avez 
utilisé cet autre bien pour acquérir ou amé-
liorer un bien du patrimoine familial.
o    Par exemple, pendant le mariage, vous 
utilisez l’héritage reçu de votre tante Hu-
guette pour acheter un immeuble à loge-
ments. Vous vendez cet immeuble et utilisez 
le produit de l’achat pour acheter la maison 
familiale.

Quels sont les montants qui 
peuvent être soustraits?
Pour les cas décrits ci-dessus, c’est d’abord 
la valeur nette de votre part (juste avant le 
mariage ou votre part d’héritage ou de dona-
tion) qui peut être soustraite. Par exemple, si 
vous avez une seule et même maison conser-
vée pendant toute la durée du mariage et 
que votre part est de 100 000$, vous aurez 
le droit de récupérer ce montant. Puis, pour 
être équitable, la loi vous permet également 
de récupérer la plus-value sur votre part en 
proportion de l’augmentation de la valeur de 
la maison au jour du divorce (ou la moins-
value sur votre part si la maison a perdu de la 
valeur).Pour plus de détails sur la question de 
la plus-value calculée proportionnellement à 
la valeur d’un bien au moment du divorce, 
consultez le second exemple de calcul et de 
partage du patrimoine.  

Au divorce, la valeur des biens inclus dans le patrimoine familial est normalement 
partagée moitié-moitié entre les époux. Mais comment établir cette valeur? 

         Comment effectuer le partage?

Le partage  
du patrimoine familial

suite...page suivante

Lise Bouillon



Contactez-nous: journallepont@hotmail.com  5

chronique      Journal Le Pont / Juillet 2022         

Établir la valeur partageable 
des biens
Pour obtenir la valeur partageable de 
chaque bien, il faudra établir la valeur 
marchande, puis faire toutes les sous-
tractions permises selon les règles dé-
crites ci-dessus. L’époux propriétaire du 
bien doit donc la moitié de ce montant à 
son ex-époux.

C’est la valeur des biens du patrimoine 
familial qui est partagée entre les époux 
moitié-moitié, et non la propriété des 
biens.

L’époux qui a la plus grande valeur par-
tageable, devra ainsi compenser l’autre 
époux, en argent ou en biens.
Si les époux s’entendent, il est possible 
pour eux de se partager la valeur de leurs 
biens de façon différente. Toutefois, un 
juge doit approuver une telle entente. 
Pour en savoir plus, consultez un avocat 
ou un notaire.

Les règles et les calculs du patrimoine 
sont extrêmement complexes et sujets 
à diverses interprétations. Des exemples 
de calculs pour comprendre les prin-
cipes de base du partage du patrimoine 
familial sont disponibles sur notre site. 
Les situations ont été simplifiées pour 
en faciliter la compréhension. N’hésitez 
pas à consulter un avocat ou un notaire 
qui pratique le droit de la famille pour 
comprendre votre situation et vos droits.

Pour de plus amples informations, 
vous pouvez consulter le site :  
www.educaloi.qc.ca/le-partage-du-
patrimoine-familial

Hubert Reeves écrivait en ouverture de son 
livre Arbres aimés : Je passe beaucoup de 
temps en compagnie des arbres. J'aime aller 
à leur rencontre, pénétrer leurs univers. Leur 
présence intense et discrète accompagne ma 
réflexion et ma rêverie. Parmi eux, j'ai le senti-
ment confus de notre participation commune 
à ce puissant courant de vie qui se manifeste 
dans la succession de milliards de générations 
d'êtres vivants sur notre planète, dans un coin 
perdu de la voie lactée.

La magnificence du vivant ne cessera jamais 
d'émouvoir. C'est grâce à toutes les plantes qui 
captent comme de vraies antennes l'énergie 
solaire dont dépend toute la chaîne alimen-
taire... que nous existons!
Les fleurs ressemblent souvent aux étoiles. 
Grâce à la silice du règne végétal, plantes et 
arbres peuvent vaincre la gravité et s'élever 
dans l'atmosphère jusqu'au ciel! Par la photo-
synthèse, nous sommes connectés au cosmos. 
Plantons des arbres...

Ils ne procurent pas que beauté, couleurs, 
musique par le vent dans les feuilles, ombre 
et fraîcheur, car si le paysage s'enrichit par la 
grâce de leur présence l'été, ils n'en offrent 
pas moins l'hiver venu, avec le concours de 
la neige qui en définit les lignes gracieuses et 
poétiques. Les arbres structurent l'environne-
ment. Le vivant, quel qu'il soit, s'épanouit, se 
diversifie, se développe, crée le paysage, prend 
du temps et de l'espace... depuis la nuit des 
temps! Autant dire des millions d'années...

Lorsqu'on met en terre de petits plants d'arbres 
en mai, on estime souvent mal l'espace qu'ils 
occuperont une fois devenus matures...  En 
prenant hauteur et largeur ou en se découpant 
dans l'air avec moins de grâce, par la force 
des choses, ils se nuiront éventuellement. En 
pleine forêt pourtant, ils poussent librement 
de façon anarchique et assez près les uns des 
autres sans se nuire, de toute évidence. Mais 
ils négligeront leurs branches les plus basses, 
les sacrifiant pour gagner en hauteur et ainsi 
revendiquer leur droit à une place au soleil. 
Chaque sommité d'arbre a sa place délimitée 
dans la canopée.

Vigneault disait : Un arbre nous cache la forêt. 
Il peut donc nous cacher le paysage. Il peut 
donc nous cacher le chemin ou... le voisin. Tant 
mieux pour ceux qui gagnent en intimité, tant 

pis pour les autres... qui seront tentés d'abattre 
les plus jeunes arbres qui, sous la forme de 
haies, font désormais obstacle à la vue sur le 
monde alentour... alors qu'il suffirait peut-être 
d'attendre quelques années pour commencer à 
tailler les branches du bas de ces arbres, jamais 
plus du tiers de la hauteur de l'arbre à la fois et 
ainsi  renouveler la perspective sans perdre les 
avantages qu'offre la compagnie de ces forces 
de la nature.

Chaque heure du jour en forêt offre une lumi-
nosité particulière pour que les lieux paraissent 
différents chaque fois. Pendant la promenade, 
respirons à pleins poumons un air oxygéné 
rempli de suaves parfums. Pleins de gratitude, 
écoutons le chant d'oiseaux familiers de ces 
lieux surpris par notre présence. Nouvelles es-
sences, pépinières naturelles, coins magiques, 
champignons sauvages, arbres centenaires au 
calibre impressionnant sont autant de décou-
vertes, ici même en Abitibi, alors que le défri-
chage des premières années de colonisation, 
onze décennies AA, permettait l'installation 
de nouvelles communautés entourées de forêts 
généreuses en essences résineuses.

L'exploitation à l'échelle humaine d'alors res-
pectait la forêt en recourant à la traction ani-
male. Mais il en fut tout autrement dans les 
années 1990 avec l'apparition d'une machine-
rie performante capable d'abattre et d'ébran-
cher un arbre en moins de temps qu'il n'en 
faut pour crier scandale!! Ces engins, pouvant 
accomplir en si peu de temps le travail de plu-
sieurs hommes, ont fait bondir l'exploitation 
de la ressource forestière à des niveaux qui ont 
enrichi surtout les chefs d'entreprises avides...

D'immenses territoires ont pris beaucoup de 
temps à se reboiser, surtout à la hauteur de 
notre forêt nordique nous raconte Richard 
Desjardins dans son film L'erreur boréale. 
C'est que, voyez-vous, pour beaucoup de busi-
ness man, la forêt n'a de valeur qu'une fois cou-
chée au sol. Alors que pour la plupart d'entre 
nous, elle n'est pas qu'une source de lignine, 
bois de chauffage et bois de construction. Elle 
est aussi un refuge pour les animaux sauvages 
et pour les humains que nous sommes, à la 
recherche de lieux de recueillement, à regarder 
passer le temps, loin du tintamarre des villes. 
La compagnie des arbres apaise aussi les tur-
bulences intérieures. Ainsi, promenons-nous 
dans le bois.

Arbres aimés...
Francine Gauthier
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L'enterrement du chat

Il s'en passe des choses durant les vacances de l'été. On se réveille un 
matin pour constater que son chat a été heurté par une voiture. La 
mort est concrète et le chagrin profond. Une cérémonie d'enterre-
ment est organisée. Le chat est déposé dans une boîte à chaussures 
et est exposé comme nous l'avions vu autrefois au cimetière. Avec 
les frères et les sœurs suit la mise en terre entre les saules. La phrase 
classique : minou nous a quittés; il m'est revenu la vraie phrase 
dite par le curé Halde : « Marie-Anne Turmel nous a quittés ». On 
l'appelait toujours Mme Damase Bégin, ma grand-mère maternelle, 
j'avais alors appris son vrai nom. Dans ma tête, vivante elle portait 
un faux nom; morte elle redevenait elle-même : Marie-Anne 
Turmel. Révoltée, je suis devenue féministe à l'instant même.

La visite des religieuses

À chaque été arrivaient les religieuses Roy, deux des filles du second 
mari de ma grand-mère paternelle. Pour le repas traditionnel, elles 
étaient assises du même côté de la table face à ma sœur Carmen et 
moi, mon père près de moi au bout de la table. Ma mère avait déjà 
servi les deux religieuses et les plus petits enfants. Elle servait mon 
père qui, taquin comme toujours, lui caressait la cuisse en cachette 
comme la petite bête qui monte et qui monte, sous sa jupe. Ma 
mère essayait de garder contenance devant la visite. J'étais bien 
placée pour voir leur complicité. À sa manière, mon père narguait les 
croyances religieuses de son époque. Un jour, il nous avait dit : « Que 
je n'en vois pas un ou une devenir curé ou sœur. Je serais obligé de le 
renier comme enfant. »

Les veaux préférés

Nous avions tout le temps de jouer et d'apprivoiser chacun un veau. 
Les saules nous servaient de piquet pour attacher la clôture avec de 
la « petite broche ». Malgré nos compétences de bergers, les veaux 
parvenaient à s'échapper, car ils reconnaissaient l'appel de leur mère 
dans le pâturage voisin. Le soir venu, nous demandions à notre père 
de les ramener dans l'enclos. Je le revois encore dans la force de l'âge, 
courir avec nous après nos veaux.

Les foins

À la fin d'un après-midi à fouler le foin dans la charrette, mon 
père me dépose sur le dos de la jument Nelly pour le retour 
à l'étable. Ma mère, très concentrée dans son jardin, soudain 
se lève et se précipite vers l'étable en craignant que la jument, 
appâtée par l'avoine, se lance à l'intérieur en me plaquant en 
haut de la porte, comme on le voit souvent dans les bandes-
dessinés. La jument s'arrête toute seule, attend que ma mère 
me descende de selle; après elle entre dans sa stalle. Les mères 
sont souvent inquiètes.

Une expérience naturiste

Je marchais dans les champs fleuris. J'aimais particulièrement 
les trèfles blancs qui exaltaient de toute leur odeur sous le soleil 
de cet après-midi là. S'étendre à même le sol, ouvrir sa robe 
pour sentir la chaleur sur mon corps librement. Tout comme 
un poussin dans son nid, je m'assoupis, je ne sais combien 
de temps. Lorsque j'ouvre en fin l'œil, le soleil est en biais. Il 
effleure la tête des arbres à l'ouest. Au retour vers la maison, 
je ne supporte pas le tissu de ma robe sur ma peau. Toute la 
famille est à table. En apercevant que je tenais ma robe loin de 
mes seins « petits comme des chiques de gomme », ma mère 
comprit que j'avais attrapé un coup de soleil majeur. Vite en 
route voir le Dr Thibault au village, qui lui conseille une crème 
pour calmer le feu. L'inquiétude maternelle s'était exprimée, 
plus tard même adulte, je voyais ma mère préoccupée par mon 
avenir. L'aventure artistique était peu commune. Beaucoup de 
parents, comme mon père,  auraient souhaité l'orientation plus 
traditionnelle de secrétaire ou d'infirmière. C'était les métiers 
qu'on réservait aux filles en 1950-1960.

Aller à la pêche

Revenir avec un crapet-soleil... déçue, je n'ai rien à dire de plus. 
Ma mère l'a cuisiné pour me faire plaisir.

Souvenirs d'enfance à Palmarolle
Famille Nicole Ayotte et Bernard East dans un champs de tournesols

Louisa Nicol
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Jean-François Rondeau, Bruno Sévigny et 
Stéphanie Galarneau
PHARMACIENS - PROPRIÉTAIRES

84, 5e Avenue Est 
La Sarre (Québec) J9Z 1K9

Tél.: (819) 333-1160 
Fax.: (819) 333-3534

Pharmacie Jean-François Rondeau, Bruno Sévigny et Stéphanie Galarneau Inc.

Affiliée à

Au Ptit BonheurRestaurant

Grenier aux souvenirs      Journal Le Pont / Juillet 2022         

J’imagine une publicité du début des années ‘50 lorsque ce poêle 
est arrivé sur le marché…

« Mesdames ne chauffez plus votre poêle à bois pour préparer le 
repas, servez-vous plutôt de ce magnifique poêle électrique à trois 
ronds, deux sur le dessus et un dans le fourneau ! »

Poêle électrique
Gilles Fortier

tous les vendredis 
De 13 h à 17 h

Ouverture officielle
Du 17 juin au 16 septembre 2022

tous les vendredis 
De 13 h à 17 h

Ouverture officielle
Du 17 juin au 16 septembre 2022

grenier aux souvenirs

Ce poêle est très beau. Il a été fabriqué dans les années ‘50 par la compagnie Superior Electrics Limited, de Pembroke, Ontario. Cette 
compagnie fut fondée en 1917. Elle se spécialisait dans la fabrication d’appareils électriques, notamment des séchoirs à vêtements, grille-
pains, plaques chauffantes, fers à repasser, de grosses cuisinières électriques et évidemment des petits poêles comme celui-ci.

En 1990, Superior Electrics a produit la première bouilloire électrique tout en plastique au Canada.  En 2009, la compagnie ferma ses 
portes.
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Prochaines séances du conseil   
4 juillet et 2 août 2022 

Les séances ont lieu à 19 h, au 124 rue principale, Palmarolle
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FERMETURE  
DU BUREAU MUNICIPAL

Le bureau sera FERMÉ le vendredi 1er 
juillet en raison du congé de la 
Fête du Canada.

Le bureau sera FERMÉ le lundi 1er août 
en raison du congé civique de la Fête des 
maires et mairesses.

Notez que le bureau municipal est 
FERMÉ tous les vendredis, et ce, pour la 
période estivale, horaire qui a débuté le 
vendredi 24 juin, qui se poursuivra jusqu’au 
vendredi 2 septembre inclusivement.

(Selon le Règlement no 240 concernant les heures et les 
jours d’ouverture du bureau municipal)

ÉVACUATION DES EAUX PLUVIALES

Lors de fortes de pluies, il peut arriver que l’égout sanitaire municipal soit surchargé, ce qui 
cause des débordements dans la rivière Dagenais et des reflux d’égouts dans les sous-sols 
des bâtiments desservis. Afin que ces situations surviennent le moins souvent possible, il 
faut veiller à ce que l’eau de pluie ne pénètre pas dans l’égout sanitaire. 

On estime qu’une grande partie de l’eau de pluie pénètre par les drains français des rési-
dences. La mesure la plus simple à prendre pour réduire l’apport d’eau de pluie dans l’égout 
sanitaire est donc de veiller dès maintenant à ce que l’eau de pluie qui s’écoule des toits des 
bâtiments ne soit pas évacuée par les drains français, mais plus loin sur les terrains. 

Le Règlement no 191 sur les branchements à l’égout de la Municipalité stipule à la Section 
IV, article 28 que, « les eaux pluviales en provenance du toit d’un bâtiment qui sont éva-
cuées au moyen de gouttières et d’un tuyau de descente doivent être déversées en surface 
à au moins 150 centimètres (5 pieds) du bâtiment, en évitant l’infiltration vers le drain 
souterrain du bâtiment ». De manière plus générale, l’évacuation des eaux pluviales d’un 
terrain doit se faire en surface. 

Installer des conduites souterraines pour acheminer l’eau de pluie vers le terrain du voisin 
ou vers la rue ne fait que déplacer le problème. Nous comptons sur la collaboration des 
propriétaires desservis par l’égout sanitaire pour s’assurer que l’évacuation des eaux pluviales 
est effectuée correctement sur leurs terrains.  

ARROSAGE

L’arrosage des pelouses et autres végétaux par des asperseurs amovibles ou par des tuyaux 
poreux doit se faire le matin entre 7 h et 9 h ou le soir entre 20 h et 22 h. Les numéros 
civiques pairs peuvent arroser les mardis, jeudis et samedis, et les numéros civiques impairs, 
arroseront les mercredis, vendredis et dimanches. S’il s’agit d’une nouvelle pelouse, on peut 
obtenir un permis de la municipalité pour arroser pendant 15 jours consécutifs aux heures 
mentionnées. L’arrosage manuel, à l’aide d’un tuyau muni d’un dispositif à fermeture 
automatique, d’un jardin, d’un potager, d’une boîte à fleurs, d’une jardinière, d’une plate-
bande, d’un arbre et d’un arbuste est permis en tout temps. Dans tous les cas, on ne doit 
pas arroser excessivement, jusqu’au point où l’eau ruisselle dans la rue ou sur les propriétés 
avoisinantes. 

COMPOSTEURS DOMESTIQUES - 
BARILS RÉCUPÉRATEURS D’EAU

Nos subventions municipales pour l'achat 
d’un composteur domestique et d’un baril 
récupérateur d’eau de pluie au prix de 30 $ 
chacun (taxes incluses) sont encore dispo-
nibles cette année pour les citoyens.

Notez que le baril récupérateur d’eau de 
pluie est offert seulement aux citoyens 
urbains, branchés au réseau d’aqueduc.

Veuillez nous contacter au bureau au 819 
787-2303 au poste 221 pour réserver le 
vôtre. Les quantités sont limitées et la distri-
bution se fera sous forme du premier arrivé, 
premier servi.

Nous avons également la subvention pour 
l’achat d’une toilette à faible débit pour les 
citoyens en zone urbaine, branchés sur le 
réseau d’aqueduc.

FEUX D’ARTIFICES

Conformément au Règlement no 250 sur les nuisances, sachez qu’il est précisé à l’article 5 
que « Constitue une nuisance et est prohibé le fait de faire usage ou de permettre de faire 
usage de pétard ou de feu d’artifice (sauf pour les 24 juin et 1er juillet) ». 

Il est donc INTERDIT de faire éclater des feux d’artifices dans le périmètre urbain sauf 
aux deux dates spécifiées.

Prenez note que si vous avez des demandes pour le conseil, celles-ci 
doivent parvenir au bureau municipal au plus tard le lundi précédent, 
soit une semaine à l ’avance.  
 
Passé ce délai, vos demandes ne seront traitées qu’à la séance du conseil 
suivante.
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RAPPORT DU MAIRE POUR L’ANNÉE 2021 

MUNICIPALITÉ DE PALMAROLLE 

 

Chères concitoyennes, 

Chers concitoyens, 

Dans le but d’assurer une plus grande transparence de l’administration municipale et 
conformément aux dispositions de l’article 176.2.2 du Code municipal, j’ai le plaisir de vous 
présenter les faits saillants du rapport financier et du rapport du vérificateur externe pour la 
précédente année. 
 
Le rapport financier 
 
Les états financiers au 31 décembre 2021 nous indiquent que les revenus de fonctionnement 
ont été de 2 490 317$. Les différentes charges de la Municipalité (dépenses) ont totalisé 
2 391 247 $. 
 

 
 

Taxes
1523 574  $ 

61%Compensations 
tenant lieu de taxes

23 631  $ 
1%

Transferts
572 592  $ 

23%

Services rendus
45 121  $ 

2%

Imposition de droits
55 668  $ 

2%

Amendes et 
pénalités
4 782  $ 

0%

Autres revenus 
264 949  $ 

11%

REVENUS

Rapport du maire pour l’année 2021
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Loisirs et culture 

422 412 $ 

18% 

Aménagement, 
urbanisme et 

développement 
132 159 $ 

5% 

Santé et bien-être 
14 332 $ 

1% 

DÉPENSES 
Frais de financement 

44 137 $ 

2% 

Administration 

générale 
403 419 $ 

17% 

Sécurité Publique 

249 398 $ 

10% 

Hygiène du milieu 

494 460 $ 

21% 
Transport 

630 930 $ 

26% 

En tenant compte des différents éléments de conciliation à des fins 
fiscales (amortissement, financement à long terme, remboursement 
de la dette et affectation) les états financiers indiquent que la Muni-
cipalité a réalisé en 2021 un déficit de fonctionnement à des fins 
fiscales de 124 713 $. Ce déficit s’explique en partie par le fait que 
le conseil, lors de l’adoption du budget 2021, avait pris la décision 
de maintenir au même niveau que l’année 2020, le taux de taxation 
général.

Au 31 décembre 2021, la Municipalité possédait un excédent accu-
mulé non affecté de 561 921 $, lequel inclut le déficit de l’exercice 
2021.

Rapport du vérificateur externe 

Les états financiers 2021 ont été vérifiés par la firme Raymond Cha-
bot Grant Thornton. Dans le cadre de cette vérification, le vérifica-
teur a, conformément à la Loi, établi les états financiers condensés de 
la Municipalité de Palmarolle.

Suite à la réalisation de son mandat, le vérificateur, dans le rapport de 
l’auditeur indépendant, est d’avis que « les états financiers conden-
sés donnent, dans tous leurs aspects significatifs, une image fidèle 
de la situation financière de la Municipalité au 31 décembre 2021, 
ainsi que des résultats de ses activités, de la variation de leurs actifs 
financiers nets (de leur dette nette) et de ses flux de trésorerie pour 
l’exercice terminé à cette date, conformément aux Normes comp-
tables canadiennes pour le secteur public ».

Traitement des élus 
Conformément aux dispositions de l’article 11 de la Loi sur 
le traitement des élus municipaux, 
voici le détail de la rémunération pour la présente année : 
•         Rémunération annuelle pour la mairie : 8 400 $
•         Allocation de dépenses pour la mairie :  4 200 $
•         Rémunération annuelle d’un conseiller : 2 772 $
•         Allocation de dépenses d’un conseiller : 1 386 $
•         Rémunération additionnelle versée aux membres du 
conseil dans les cas suivants : 
−        Au maire, une somme de 45 $ pour sa présence à une 
séance ordinaire du conseil municipal;
−        Aux conseillers, une somme de 25 $ pour leur présence 
à une séance du conseil municipal;
−        Aux membres du conseil, une somme de 55 $ pour leur 
présence à une séance extraordinaire dûment convoquée ou à 
un ajournement d’une séance ordinaire ou extraordinaire;
−        Une somme de 88,35 $ au maire ou au membre du 
conseil qui agira comme substitut au maire pour les séances 
du conseil d’administration de la Municipalité régionale de 
comté d’Abitibi-Ouest;
−        Une somme de 25 $ au membre du conseil qui agira 
à titre de représentant municipal (désigné par résolution du 
conseil municipal), pour sa présence à une réunion d’un autre 
organe de la municipalité, d’un organisme mandataire de 
celle-ci ou d’un organisme supramunicipal.

Je remercie tous nos employés, membres du conseil, tous les 
comités, nos précieux bénévoles et tous les organismes de la 
Municipalité. Également notre service incendie « pompiers »  
et premiers répondants pour leur bon travail, leur assiduité, 
leur dévouement, leur professionnalisme et leur excellente 
collaboration.

N’hésitez pas à nous contacter pour toute question, tout 
commentaire ou toute plainte; notre personnel municipal est 
là pour vous accueillir et vous répondre.

Merci de votre confiance! 

Déposé ce 6 juin 2022 à la séance du conseil. 
Véronique Aubin, mairesse.

Rapport du maire pour l’année 2021
municipal
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Croyez-moi si les gens âgés n’existaient pas, il faudrait les inventer. 
Que la vie sur terre serait ennuyeuse sans eux! Plus personne pour 
parler du passé, plus personne pour blaguer avec les enfants, prendre 
le temps de les écouter, plus personne pour nous obliger à marcher 
lentement. Vous êtes-vous déjà arrêtés à penser à tout cela? Oui, non, 
peut-être?

                  Trop souvent, les personnes âgées sont perçues comme 
un poids à traîner, une bonne action à accomplir une fois la semaine, 
un devoir à remplir, car… un jour ce sera notre tour, vous dites-vous. 
Pourtant quand on y regarde de près, les personnes âgées apportent 
beaucoup plus qu’elles ne demandent. Elles sont comme des balises 
sur notre route, nous aidant à ne pas prendre le côté du chemin. Mais 
comment direz-vous? Leur sérénité, malgré toutes les épreuves su-
bies, nous redonne confiance en la vie et leur facilité à se contenter 
de peu nous sert d’exemple, leur amour pour les petits-enfants qui le 
leur rendent bien, leur charisme, leur sagesse, leur bienveillance, leur 
aide apportée à leur famille et à la société…

                  Là, j’ai juste parlé « sentiment », si on parlait « affaires  » 
maintenant. Avez-vous une idée de l’apport des personnes âgées à 
l’économie du pays. Ce n’est pas parce qu’ils prennent leur  retraite 
qu’ils sont devenus vieux et qu’ils ne font plus rien. Au contraire, ils 
sont encore aussi productifs selon leur capacité et leur limite; recon-
naissons-le. L’économie, un sujet bien à la mode pourtant dans une 
société aussi matérialiste, c’est encore leur préoccupation; j’en sais 
quelque chose  puisque j’en fais partie et j’en profite moi aussi comme 
tous les gens âgés d’ailleurs. Je ne vous donnerai pas de chiffres, je 
vais laisser cela aux vrais économistes, mais vous seriez étonnés de 
voir comment les personnes âgées font rouler l’économie.

                  

D’abord il y a leurs nombreuses sorties : voyages, repas au restaurant, 
théâtre, cours, sports et j’en passe. Ensuite il y a tous les achats par-
ticuliers reliés à leur train de vie, tous les besoins spéciaux demandés 
par leur état, toutes les nouveautés apportées dans maints domaines 
pour satisfaire une clientèle si importante. Cela crée du travail et 
apporte de l’eau au moulin et l’économie s’en porte bien; n’oublions 
pas « le bénévolat » par surcroît, il est plus qu’important.
                  
Ceux qui se disent «  vieux » éliminez ce mot de votre vocabulaire,  
vaut mieux se dire « ÂGÉS », encore vivants, n’abandonnez pas.
                  
Continuons ensemble à faire valoir nos droits et surtout 
continuons à semer beaucoup d’amour autour de nous!  
C’est le plus beau devoir et la plus belle mission des per-
sonnes qu’ont dit « âgées  ».

L’importance  
des gens qu’on dit... 

« ÂGÉS »
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À l’assemblée générale annuelle du 8 juin 2022 
 
Étaient à pourvoir les postes de vice-présidente  et de secrétaire.  En effet, mesdames Christine Belleau et 
Clarisse Vachon, dont les mandats de deux ans prenaient fin, ne sollicitaient pas un renouvellement. Il y 
avait également un poste de conseillère libre. 
 
Heureusement, deux membres ont signifié leur intérêt en déposant un bulletin de mise en candidature, 
soit mesdames Lucie Nadeau et Mélanie Hamelin pour les postes de vice-présidente et de conseillère. Par 
contre, le poste de secrétaire reste à pourvoir. 
 
Voici  la formation du conseil d’administration local qui entrera en fonction lors d’une prochaine 
rencontre à la fin de l’été : 
 

Mélanie Pelletier, présidente   Lucie Nadeau, vice-présidente 
Nicole Morin, trésorière   Lisette Guertin, conseillère  
Mélanie Hamelin, conseillère   Secrétaire : poste à pourvoir 

Nous comptons sur l’une d’entre vous pour se charger du secrétariat. Merci pour votre implication! 

 

   

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Les ateliers du mercredi après-midi feront relâche pendant la période estivale. Bonnes 
vacances et revenez-nous nombreuses en septembre! 

 

Sincères remerciements 
 
À toutes les personnes qui ont gentiment répondu à notre invitation lors du dîner spaghetti le dimanche 
5 juin dernier. 
 
Beaucoup ont pris la peine de se déplacer pour venir encourager le Cercle de Fermières Palmarolle. 
Comme c’était beau de voir les gens attablés et bavarder dans la bonne humeur. Ça faisait si longtemps 
que cela ne s’était vu. Merci! 
 
Toute notre reconnaissance envers les propriétaires de l’Épicerie Marion et Fils qui, encore une fois, 
ont prouvé leur grande générosité et leur implication dans les nombreuses activités de la communauté 
en faisant une très belle commandite au Cercle. Merci beaucoup! 

Communications 
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Avec toutes les heures que je passe à la pêche 
et à guider des gens, j’en suis venu à parfaire 
certaines techniques. Une de celles-là est la 
pêche au marcheur de fond. Cette technique 
est l’une des plus efficaces pour repérer des 
poissons sur des structures en profondeur. 
Dans cette chronique je veux vous présenter 
un leurre dont je suis très fier.

Avec la collaboration de la compagnie NXS, 
nous avons commercialisé les Harnais Félix 
Goulet. Il s’agit d’un harnais à vers utilisé 
pour la pêche au doré derrière un marcheur 
de fond. Je vous ai déjà parlé de la pêche au 
marcheur de fond dans d’autres chroniques. 
Aujourd’hui je veux vous expliquer comment 
j’ai conçu ce harnais et comment il devient 
aussi efficace.

Premièrement, il est fabriqué sur un bas de 
ligne de fluorocarbone d’une longueur de 60 
pouces. Ceci est primordial de pêcher à une 
bonne distance derrière le marcheur afin que 
les dorés effrayés par le passage de celui-ci 
se décident à mordre. D’une résistance de 12 
livres, ce dernier vous procurera beaucoup de 

captures avant qu’il ne soit trop abimé. Vous 
le savez, le fluorocarbone est le matériel le 
plus résistant à l’abrasion en plus d’être invi-
sible sous l’eau.

Deuxièmement, un petit flotteur fera en 
sorte de présenter le montage au-dessus du 
fond. En fait la majorité des harnais sont 
munis d’un tel flotteur qui coule nalheureu-
sement au fond, car les harnais sont conçus 
avec une cuillère de métal qui elle est plus 
lourde que la flottabilité du harnais. Le Har-
nais Félix Goulet lui est 100 % flottant. La 
prochaine fois que vous utiliserez un harnais 
au marcheur de fond, faites le test et vous le 
verrez par vous-même. Deux petites billes 
de couleur sont glissées en bas et en haut 
du flotteur, ces billes donneront une faible 
touche de couleur supplémentaire.

En troisième lieu, il est fabriqué en utilisant 
une petite cuillère de plastique en forme de 
boomerang. Cette cuillère vous permettra de 
diminuer votre vitesse de traîne en bas d’un 
mille à l’heure et tournera quand même. Les 
vibrations émises seront subtiles ce qui atti-

rera les dorés à coup sûr. La vitesse de traîne 
se doit d’être souvent très lente pour plaire 
au doré. Toutes les composantes de mes har-
nais vous permettront justement de pêcher 
très lentement tout en gardant le leurre au- 
dessus du fond sans vous y accrocher. 

Finalement, un tandem d’hameçons Octo-
pus complètent le montage. Le premier est 
de grosseur numéro 4 et le second est un nu-
méro 6. Les hameçons de petits gabarits sont 
extrêmement piquants et leur faible poids 
assure une bonne flottabilité. Attachez ce 
harnais à vers derrière un marcheur de fond 
en l’appâtant d’un beau gros vers de terre ou 
une sangsue et vous avez là une arme redou-
table qui saura plaire à n’importe quel doré.

Vous avez là le montage que j’ai développé 
au cours des années et que j’ai mis à rude 
épreuve avant de le commercialiser. J’espère 
que je vous ai donné le goût de l’essayer et en 
attendant, je vous souhaite de belles pêches 
et n’oubliez pas de respecter la nature et ses 
ressources. 
Bonne pêche!   

Un harnais à doré Félix Goulet

Avec la collaboration 
de la compagnie NXS, 
nous avons commer-
cialisé les Harnais 
Félix Goulet. 
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Félix Goulet
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Pour toutes informations supplémentaires, 
observations ou questionnements, veuillez 

contacter l’OBVAJ : 
Tél. : 819-824-4049 

Courriel : informations@obvaj.org 
Site internet : www.obvaj.org 

 

 

Plusieurs croient à tort que l’eau d’un puits, 
parce qu’elle est naturelle, est toujours 
sécuritaire. La présence de divers éléments 
chimiques dans la roche et le sol ou ̀ les puits 
sont creusés, peut causer des problématiques 
de contamination de l’eau potable. À ceci 
peut s’ajouter une contamination 
bactériologique et dans la région environ 1 
puits sur 4 sera touché. 73% de la région de 
l’Abitibi-Témiscamingue s’approvisionne en 
eau potable à partir d’un puits domestique.  
 
L’Organisme de bassin versant Abitibi-Jamésie a 
donc développé un projet à portée régionale afin de 
réduire les coûts d’analyse de votre eau de puits :  

Périodes propices pour l’analyse de l’eau: 
 Au printemps à la fonte des neiges; 
 En été et à l’automne à la suite de fortes pluies. 

 

La contamination naturelle à l’arsenic est un exemple 
de problématique de contamination importante dans la 
région. Les risques reliés à l’exposition prolongée sont 
les suivants : Cancers (poumons, peau, vessie), 
mauvaise circulation sanguine des pieds et des mains et 
une association possible pour le dysfonctionnement de 
la glande thyroïde et le développement de diabète. La 
contamination de bactéries pathogènes d’origine 
humaine peut entrainer des risques élevés pour la 
santé dont des troubles gastro-intestinaux importants.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Projet volontaire d’analyse 
de la qualité de l’eau de 
votre puits résidentiel 

  Les laboratoires accrédités H2Lab vous 
proposent un rabais de plus de 35% du prix 
régulier d’analyse pour vous offrir le 
forfait OBVAJ – L’étude sur la qualité de 
l’eau à seulement 175$ (taxes en sus.). Ce 
forfait comprend ces analyses :  
 
 Coliformes fécaux, 
 Scan de 11 métaux: (Antimoine, Arsenic, 

Baryum, Bore, Cadmium, Chrome, Cuivre, 
Manganèse, Plomb, Sélénium, Uranium),  

 Cyanures totaux,  
 Fluorures, Mercure et Nitrites-Nitrates. 

 
En plus du forfait exclusif à 175$ (taxes en 

sus.), l’OBVA remettra un rabais postal de 50$*  

*Certaines conditions s’appliquent 
 

Pour participer, contactez le laboratoire le 
plus près de chez vous :  

 

 

 

 

 

Consultez le www.obvaj.org ou contactez-
nous au (819) 824-4049. 
 

H2Lab Val-d’Or 
900, 5e Avenue 
Val-d’Or 
(Québec) J9P 1B9 
Tél. : 819 874-0350 

H2Lab Val-d’Or 
125, boul. Industriel 
Rouyn-Noranda 
(Québec) J9X 6P2 
Tél. : 819 797-0550 

 

Environnement
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Vous pouvez profiter du retour du beau temps et des activités de 
plein air en prévenant les morsures de tiques qui peuvent causer la 
maladie de Lyme et d’autres infections, comme l’anaplasmose.
Avant votre activité extérieure, vous pouvez prendre les précau-
tions suivantes pour prévenir une morsure de tique :
•        portez un pantalon et une chemise à manches longues de 
couleur pâle pour repérer les tiques plus facilement;
•        mettez votre chemise dans votre pantalon et tirez vos chaus-
settes sur les jambes de votre pantalon;
•        utilisez un insectifuge (chasse-moustiques et lotions) 
contenant du DEET ou de l'icaridine (suivez toujours le mode 
d'emploi); et
•        marchez dans des pistes ou des sentiers dégagés.
 
Au retour, prenez le temps d’inspecter tout particulièrement ces 
10 parties de votre corps (les cachettes préférées des tiques) :
1.   la tête et les cheveux
2.   les oreilles et autour d'elles
3.   les aisselles
4.   autour de la poitrine
5.   le dos (utilisez un miroir ou demandez de l'aide)
6.   la taille
7.   le nombril
8.   l'aine
9.   les jambes et l'arrière des genoux
10.  entre les orteils
           
Ce qu'il faut chercher : Vous ne remarquerez peut-être pas qu'une 
tique vous a mordu car les tiques sont minuscules et leurs mor-
sures ne causent habituellement pas de douleur.  

Touchez votre peau à la recherche de bosses et voyez s'il y a de 
minuscules points noirs. La plupart des gens contractent la mala-
die de Lyme après avoir été mordus par :
 
•    une nymphe, qui a à peu près la taille d'une graine de pavot 
(1,15 mm);
•     une tique femelle adulte, qui a à peu près la taille d'une graine 
de sésame (3 mm).
 
Vous avez trouvé une tique? Retirez-la immédiatement pour 
réduire le risque d'infection. Pour bien le faire, regardez la vidéo 
La bonne façon de retirer une tique.  
 
Il est aussi important de vérifier vos animaux de 
compagnie!

Connaissez-vous les cachettes  
préférées des tiques sur votre corps?


